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ACIRISB., INISTE~IL
EOB1TÂLL.-Tiens ce vieux barbt 1 je ne le-croaii pas aussi fort que, ça. Le bulldog de Joly ne'lÎtthcra pas.,

Il'fiiut que je les rrêète, si ça continue.encore bien longtemps.

- - A vosordres, sfr Hlenry I dii. maiso,>n, qui allait dans peu. de
Sarah Jolie; en ianglotant et en jour apouser Éarhb, ce fui'comme

~ euii1eto~ tombantis genoux. Je ferai tous ce si le tonere'vait clt u-mi-
que vous me. commanderez .. Mais lieue-dé toute la valetaille!
c'est dur... très dur.., pour, une' Le so.lenil'valet de ýpicd eýt la
pauvre fille d'être prise ainsi au dé- très respectable femme de chargé

Une mnio mal. assortiO pourvu 1 Et ellé éclata de nouveau donnèrent immédiatement' 'ongé.;
on sanglots. Deux filles de chambre suivirent

--Ainsi vous* consentez à deve- leur exempl e: 'ds'ant qu'ellesuinp
Et entre les deux extrêmes ve. nir lady: Gumbleton ? dit«Ie barron- voulaient puas 'servir se.u .s l'es or'drés

nait encore se placer un certain gar- net d'un ton décidé. Eh bien 1 le- d'uhe par-eille éspèce. Deux laqàais
çen épicier dent elle avait acpévez-vous comme 'une fille intelli.; en-firent autïînt. Sir Henry coni.
les hommages et qu'il lui =adat gonte et essuyez vos yeux. Il n'y a gédia sur' le'-.'ch''m' tou.t. ce mon-
abandonner si elle- venait à épouser aucune.raisoni do ver-ser'dos larmiies do oni leur Irp.yftnt1 un mi.ois de* git.
son maître. Jamais une cuisinière dans ce qui 'arive. Desendez en- gos, et~ en ' leur rçôm'matda6t de
se trôuva-t-éllé on face d'unoin- coro 'une fiiis'A la ýcuisine,' et do- nejamai* 'fiaire voir- leurs figures
blable dilemmne? main :evous dônnerai' de nouvelles dans B«ý4Sdre

-Allonsl I 'éeria A ce moment instructions.' A ''

sir Henry on, levant leis yeux de Sarab' Jones 8*8 retira comme il '

son chronomètre. èn 'argent pour l'ordonnait, et passas le reste de la Huitý jôn, ur. plus tard,Rt aumoye n
les pôrtersur la jeune- femme qui jouraiée'dans un tel état de désola- d'uie dipeie~é Id, mariage
étaient restée immobile avec un tien que les soupçons des'autres eut lieu 'effectiveiont'dahei l'"glis

cn de' son tablier devant les yeux. serviteurs de lam mtison furent ex- deSjtroPcail~'e ré.
Le temps estpassé quelle.est'vo- cités de la manière là' plus désà. s'enco*de plsieus'éins. oufioo,

tre réponseI gréable. Il était certainement ar- le négre; rýmlisàait les fÔnetionis
Pauvre Sarah I et malheureux rivé quelque- chosie, mais quoi-?" de' garçon, d'honneaur.'

objet de ses affections I Tous leurs Mais' le lendemain, 'lorsque. air -taàah Jones qui, 'on d>iitv.
sermnents vont être brisés et oubliés. Henry annonçt,' devant toute 'sa était. :une' belle 'femmie,' resénà-

blant ass'ez à une fille de terme,
était ývêtu«e d'une splendide toiletta
blanche peu -en rapport aveu, la ro-
be d'indienne qu,'olle:avaitr ou l'ha-,
bitùde do porter.

""fHnî&, 'au' diie du.sacristairi,"
avait gr'ande, mine, et était' très'
'amm. Rl'atait pris une résolutionf'
et,' 'sage ôu folle, il avait'l'iitentiOn
d'aller jusqu' 1au- bout. La' nouvelle;*
de 'ce mariage disprop'e'rtionneê
avait 'circulé et' toià leà représen-'
tante de l'aristocratie, qui àvait'puX
savoir l'heure etIle lienude'la êére-
moinie, S'etaient doné ïreridez--'
vous dans l'église'; ' ils' regardaient'
par dessus les pupitres, chucho-
talent, -ridanaiént et on général'
se conduisaient' d'no manière poil'
en rapport avec' le lieu *'OÙ ils se"1
trouvaient, au grand scandale du
budeAi, 'qu -i, -né-moins, fl0tsi.
pas les màettre' :d.bers.

Iest tr ès êtra -nge que personne'
s savança.pouxr,déolarer qu'il.exis--
tas t quelque juste. cause On, Guipe-
chemtent au mariàÏe qui allait s>.


